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La mer est belle et le sous-marin plonge 
Sous les flots bleus le voilà disparut 
L’humanité réalise un songe 
Fouiller les mers ce domaine inconnu 
Le soleil brille et la rade est en fête 
Sur la jetée de Calais on s’apprête 
A vous revoir marins jeunes et beaux 
 
La mer est perfide et jolie et jolie 
Tel un frêle jouet 
Le Pluviôse a plongé 
Très léger 
Et dans ces flancs d’acier 
Bourdonne haute la vie 
Oh que la mer est perfide et jolie 
 
Tel un dormeur qui s’éveille d’un rêve 
Le sous-marin remonte lentement 
On est heureux car la plonge fut brève 
Et le commandant paraît-il est content 
Soudain un choc un craquement horrible 
Le sous-marin s’enfonce dans les flots 
Il coule à pic  la mort est là terrible 
Les doigts osseux étranglent sous les eaux 
 

La mer est perfide et jolie et jolie 
Tel un frêle jouet 
Le Pluviôse a coulé 
A sombré 
Et dans ces flancs d’acier 
Des râles d’agonie 
On meurt mon Dieu que la mer est jolie 
 
La France en deuil rend un suprême hommage 
A ses marins morts tombés en héros 
Et l’univers célèbre leur courage 
Couvrons de fleurs de lauriers leur tombeau 
Si le pays un jour en détresse 
Avait besoin des gars au cœur vaillant 
Tous sur le pont nos cols bleus sans faiblesse 
S’auraient mourir sans broncher fièrement 
 
La mer est perfide et jolie et jolie 
Le Pluviôse a bougé 
Il est auprès du quai échoué 
Près du cercueil d’acier 
On pleure sanglote et prie 
Salut aux morts tombés pour la patrie 
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Le 26 mai 1910, un peu avant 14 heures, se produit une terrible catastrophe au large de Calais. Alors qu'il 
effectue des exercices de plongée en compagnie de son jumeau le Ventôse, le submersible Pluviôse 
percute accidentellement le paquebot Pas-de-Calais qui accomplit comme chaque jour son service vers 
Douvres. 


